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Isabelle, c’est Isabelle Huppert. Gérard, c’est Gérard Depardieu. Dans Valley of Love 

les personnages qui se retrouvent mais les acteurs, plus de quarante ans après Les 
valseuses (Bertrand Blier, 1974) et surtout trente-cinq après s’être aimés dans Loulou
(Maurice Pialat, 1980). Le temps a passé, les corps ont changé. Huppert, plus menue et 

Il y a bien sûr une résonance biographique qui vient à l’esprit, au-delà des prénoms 

semble chercher du regard au fond de la Vallée de la mort. La frontière est brouillée 
-

tions qui hantent le visage de Depardieu. Mais au-delà de cette résonance avec le réel, 

ne sommes pas tant dans la Vallée de la mort que dans la vallée de l’amour. Le cinéaste 

chaleur infernale des canyons américains pour mieux révéler leurs corps : Huppert et 
sa blancheur, Depardieu et sa sueur. Il dépouille la narration à l’extrême pour mieux 
se concentrer sur leur jeu et leur présence : Huppert et sa précision millimétrique, 
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Depardieu et ses fulgurances spontanées. Les retrouvailles sont d’autant plus 
réelles qu’elles appartiennent au cinéma, d’autant plus émouvantes et trou-

L’autre disparition qui est en jeu est celle de Depardieu lui-même : dispa-
rition du cinéma, disparition de l’aura de sa jeunesse… Malgré une carrière 

récente, Depardieu avait pourtant été éclipsé par l’ombre d’un Obélix mal 

sorte disparu de notre imaginaire, brouillé par des bruits parasites. En le 
ramenant à Huppert, Nicloux nous permet de retrouver Depardieu, sa force 
vitale, son talent, sa beauté. L’exercice sera poussé encore un peu plus loin 
avec The End -
nait plus. Depardieu s’est perdu et il doit retrouver son chemin. Le cinéaste 

traite… Puis, en faisant basculer 

acteur, un grand acteur.
Il s’agissait déjà de disparition dans L’enlèvement de Michel Houellebecq 

se confondent. S’inspirant d’un épisode très médiatisé au cours duquel 
Houellebecq avait mystérieusement disparu, Nicloux imagine l’enlèvement 
d’un écrivain, Michel, par une bande de loubards improvisateurs prénommés 

l’homme derrière la personnalité publique, auto mise en scène et commentée 
à outrance. Ce n’est pas tant Michel Houellebecq que l’on découvre que Michel 
Thomas (le vrai nom de Houellebecq). Là aussi le corps joue un rôle primor-
dial : malingre, édenté, fumeur, buveur, mal peigné, face à trois hommes 
qui sont des forces de la nature et que l’écrivain va tenter de provoquer et de 
déstabiliser par l’intellect. Houellebecq joue le jeu de sortir de son image dans 

d’un milieu modeste, peu portés sur la littérature mais pourtant capables de 
le déstabiliser à leur tour.

DE HOUELLEBECQ À DEPARDIEU, C’EST LA VIE ELLE-MÊME 
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